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Responsable :
Françoise Villedieu (CNRS, Centre Camille Jullian).

Présentation :
Dans la séquence des événements que l’on était en mesure de retracer sur la base des résultats des 
recherches menées de 1985 à 1998 par l’École française de Rome en collaboration avec la 
Soprintendenza archeologica di Roma sur le site de la Vigna Barberini, il manquait apparemment un 
épisode, aucune trace de construction datant du règne de Néron n’ayant été identifiée. Cette lacune a 
maintenant été comblée, grâce à la découverte des vestiges d’une construction qui appartient sans nul 
doute à un pavillon de la Domus Aurea enseveli sous la grande terrasse artificielle qui a remodelé 
l’angle nord-est du Palatin à la fin du Ier siècle de notre ère. Le seul élément partiellement dégagé 
actuellement, au sein de ce secteur de la résidence impériale, est une construction de plan circulaire, 
mesurant 16 m de diamètre, qui se dressait sur environ 12 m de hauteur au bas des pentes du Palatin, à 
proximité du Colosse, juste au-dessus du plan d’eau aménagé au cœur de la Maison Dorée. Les 
caractéristiques de la construction en font incontestablement un bâtiment hors du commun, dont ni le 
plan, ni les détails ne trouvent de parallèles au sein des réalisations antiques connues et si, à ce jour, le 
terrain n’a pas livré de preuve qu’il s’agit indubitablement des restes de la cenatio rotunda, un faisceau 
d’indices conduit à envisager très sérieusement cette hypothèse. Les données disponibles semblent en 
effet indiquer que le bâtiment circulaire a servi de support à un plancher qui, entraîné par un mécanisme 
hydraulique, tournait autour d’un axe central. La construction entrevue serait donc le soubassement de 
cette salle à manger de la Maison Dorée de Néron, dont Suétone dit qu’elle était ronde et tournait jour et 
nuit en imitant le mouvement de la Terre (Nero, XXXI, 3), une description qui alimente depuis 
longtemps l’intérêt des chercheurs.

Ces nouvelles données sont issues de fouilles engagées par la Soprintendenza (SSBAR) et réalisées en 
collaboration avec l’École française de Rome et le Centre Camille Jullian (CNRS, Aix-en-Provence). 
Deux campagnes de trois mois ont déjà été effectuées sur le terrain, en 2009 et en 2010. En 2011, les 
travaux ont été interrompus pour intégrer le site de la découverte au parcours de l’exposition Nerone 
inaugurée le 1er avril 2011. Les recherches devraient cependant reprendre et l’on souhaite pouvoir élargir 
suffisamment l’aire de fouille pour couvrir toute la surface du bâtiment ainsi que ses abords immédiats. 
Ces recherches s’imposent si l’on veut recueillir assez d’éléments pour parvenir à comprendre le 
fonctionnement du mécanisme qui assurait la rotation de la célèbre salle à manger.

Les nouvelles fouilles de la Vigna Barberini apportent des éléments qui enrichissent notablement les 
données livrées par les enquêtes antérieures et encouragent à reprendre et développer les recherches 
portant sur l’évolution des résidences impériales dressées sur le Palatin.

Partenaires  :
Soprintendenza Speciale per i Beni Archeologici di Roma, CNRS-Centre Camille Jullian.

Calendrier des opérations :
o 2012-2016 : Reprise des fouilles sur le secteur de la cenatio rotunda.

Résultats attendus :
o Publication de trois volumes portant sur les soutènements antiques de la Vigna Barberini, sur la 

cenatio rotunda et son contexte et sur l’architecture et les décors du corps septentrional du palais 
flavien et du complexe sévérien ;

o publication d’un petit ouvrage destiné au grand public sur les résidences impériales du Palatin.

Participation EFR :
* Missions et contrats COCOPRO pour les membres de l’équipe.


